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Et le Verbe s’est fait chair !  L’évangéliste St Jean est parfois très difficile à comprendre : 

comment un verbe, un mot, peut-il devenir homme ? C’est que 
Dieu veut que tous les hommes soient sauvés et 
parviennent à la connaissance de la vérité, écrira St 

Paul. Le Verbe de Dieu, sa Parole, vient, comme un Fils vient 

de son Père, dire ce qu’il est lui-même : Qui me voit, voit 
mon Père. En nous donnant son Fils, Dieu le Père nous a 

donné sa Parole sur laquelle il ne reviendra pas, promesse 

irréversible, car il ne peut se renier lui-même à moins de ne 

plus être notre Dieu et notre Père, pas plus que nous ne 

pouvons nier la vie historique de Jésus dans le peuple 

d’Israël ; c’est ainsi qu’il ancre dans notre chair son amour pour nous, comme l’ancre d’un navire 

l’empêche de partir à la dérive. 

Ecoutons cette Parole qui ne peut qu’utiliser nos langages pour se faire comprendre, Parole créatrice 

lors de la naissance de l’humanité : Il dit, et cela fut, Parole en actes lorsque Jésus guérit, console, se 

met à la portée des petits et des faibles, disant et enseignant la Vérité, se faisant lui-même petit et faible, 

vivant comme nous y compris de faim, de soif, de dangers, de risques, de travail, d’amitiés, jusqu’à subir 

notre mort en la prenant à bras le corps pour nous en délivrer. Dieu le Père prend ce moyen pour parvenir 

à son but, sans tenir compte de notre incapacité à l’imaginer, malgré nos mauvaises volontés, nos péchés 

et nos faiblesses de toutes sortes. Sa Parole est sûre. Ne donnons pas davantage crédit à ce qu’écrivait St 

Jean : Il était dans le monde… mais le monde ne l’a pas reconnu. 
Lorsque nous fêtons Noël, nous recevons ce Fils parmi nous, et en nous. Qu’est-ce que cette 

présence du Fils de Dieu a déjà changé, et changera aujourd’hui ? Créés à l’image et ressemblance de 

Dieu, quelle image de Dieu donnons-nous envie de rejoindre ? Les incroyants ou mal-croyants 

connaîtront-ils Jésus en nous voyant ? Nous aussi, par nos paroles et nos actes, nous pouvons et devons 

aimer ; les chrétiens, qui n’en ont pas l’exclusivité, en sont les premiers responsables. Noël nous engage, 

et pas seulement en nous attendrissant devant un enfant né pauvre et bercé dans une mangeoire ; ne nous 

contentons pas de doux et beaux sentiments, par ailleurs tout-à-fait normaux et justes ; il est urgent de ne 

pas rester inertes devant ce monde au bord du gouffre. Le vicaire du Christ, un certain François, nous 

donne des pistes concrètes pour répondre à notre potentiel découragement ; lisons et relisons Laudato’ Si 

et Laudato Deum. 

Nous sommes le cœur, les yeux, les mains, le doux et vigoureux amour de Jésus pour tous les 

hommes, puisque nous sommes l’Église, son Corps de chair, dont il est la Tête. Que l’Esprit Saint, 

Amour mutuel du Père et du Fils, nous éclaire et soit notre force ! 
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